
 1 

Général de brigade (2s) Jean Boÿ     15 mars 2011 

1
ère

 édition : septembre 2007 

 

Historique de la 67e promotion 

de l’Ecole spéciale militaire de Saint-Cyr 

(1882-1884), 

promotion des Pavillons $oirs 

 

 
Origine du nom 

 La 67
e
 promotion de l’Ecole spéciale militaire a voulu marquer l’intervention française 

contre les Pavillons-Noirs. 

 « Soldats irréguliers de l’ancienne armée chinoise, ainsi nommés de la couleur de 

leurs étendards, et qui étaient groupés au XIX
e
 siècle, dans le sud de la Chine en bandes de 

mercenaires. Les Pavillons-$oirs furent engagés aux côtés des troupes chinoises contre les 

forces françaises de l’amiral Courbet au Tonkin et dans le sud de la Chine de 1883 à 1885 ; 

d’autres groupes constituaient les Pavillons-Jaunes »*. 

*Extrait du Grand Larousse encyclopédique en 10 volumes, édition 1963. 

 

 
     Plaque de shako, modèle 1871. 

     Plaque en cuivre jaune de 105 mm de haut et de 85 mm de large, selon le 

lieutenant-colonel Eugène Titeux. 

 

     Dessin du lieutenant-colonel Eugène Titeux, tiré de Saint-Cyr et l’Ecole 

spéciale militaire en France (Ed. Firmin Didot, 1898). 

 

 

Effectifs à l’entrée 

La 67
e
 promotion comprend quatre cent vingt-deux 

membres**, tous Français, six d’entre eux venant de la promotion 

précédente. 

**La liste des membres de cette promotion figure dans l’Annuaire de la Saint-Cyrienne 1912. 

 

Le major d’entrée est l’élève officier Marie, Joseph, Félix Le Boucher d’Hérouville 

(1863-….), plus tard officier chef de bataillon d’Infanterie, breveté, chevalier de la Légion 

d’honneur 

 

Le premier matriculé de la promotion, en 1882, le Père Système, est l’élève officier 

Louis, Jean-Baptiste de Bruchard (1861-….), plus tard chef de bataillon d’Infanterie, 

chevalier de la Légion d’honneur. 

 

 

Nombre d’officiers formés 

Quatre cent six sous-lieutenants sortent de l’Ecole en 1884 : 

- deux cent quatre-vingt-deux dans l’Infanterie ; 

- quarante-cinq dans l’Infanterie de marine, plus tard Infanterie coloniale ; 
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- soixante-dix-neuf dans la Cavalerie. 

 

Le major de sortie est le sous-lieutenant d’Infanterie de marine Marie, Louis, Adolphe 

Guillaumat (1863-1940), plus tard passé dans l’Infanterie et devenu général de division, 

commandant d’armée, grand-croix de la Légion d’honneur, médaillé militaire et officier de 

l’Instruction publique. 

 

Seize élèves officiers ne sont pas promus en 1884 : trois décèdent à l’Ecole, un devient 

officier par la voie de Saumur, trois la quittent non officiers et neuf poursuivent leur 

formation avec la promotion suivante. 

 

 

Morts pour la France et morts en service 

Quatre-vingt-neuf officiers de cette promotion tombent au Champ d’honneur, selon le 

colonel Jean Le Boulicaut, dans le Livre d’or des Saint-Cyriens morts 

au Champ d’honneur (Ed. la Saint-Cyrienne, 1990) : 

- un au Sénégal (1886) ; 

- un au Cambodge (1886) ; 

- un en Guyane (1886) ; 

- onze au Tonkin (1886 à 1896) ; 

- trois au Soudan (1891) ; 

- deux au Dahomey (1893) ; 

- deux en Côte-d’Ivoire (1893) ; 

- cinq pendant la campagne de Madagascar (1897) ; 

- un en Chine (1900) ; 

- un au Maroc (1907) ; 

- soixante et un durant la guerre de 1914-18 ou des suites de leurs 

blessures. 

 

 La liste de ces officiers figure en annexe (à venir). 

 

 

Données historiques propres à cette promotion 

1) La 67
e
 promotion donne plusieurs officiers généraux à l’armée de Terre. 

Un général d’armée (GAR) 

- Guillaumat, Marie, Louis, Adolphe (1863-1940), GAR, cdt d’AR (Infanterie de marine puis 

Infanterie), grand-croix de la Légion d’honneur, médaillé militaire, officier de l’Instruction 

publique. 

 

Un général de division, commandant d’armée (GDI, cdt d’AR) 

- Henrys, Paul, Prosper (1862-1943), GDI, cdt d’AR (Cavalerie), grand-croix de la Légion 

d’honneur. 

 

Sept généraux de division, commandants de corps d’armée ou gouverneur militaire 

(GDI, cdt de CA ou GDI, gouv mil) 

- Berdoulat, Pierre Emile (1861-….), GDI, gouv mil (Infanterie de marine), grand-croix de la 

Légion d’honneur, officier d’Académie. 

- D’Armau de Pouydraguin, Louis, Marie, Gaston (1862-….), GDI, cdt de CA (Infanterie), 

grand-croix de la Légion d’honneur. 

- Jacquot, Charles, Victor (1862-1922), GDI, cdt de CA (Infanterie). 
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- Martin, Pierre, Paul, Jean, Jacques, Maurice (1864-….), GDI, cdt de CA (Infanterie), grand 

officier de la Légion d’honneur. 

- Mazillier, Emile, Alexis (1862-….), GDI, cdt de CA (Infanterie de marine), grand officier 

de la Légion d’honneur. 

- Monroë dit Roé, Marie, Louis, Jacques (1862-1934), GDI, cdt de CA (Infanterie), grand 

officier de la Légion d’honneur. 

- Prax, Marie, Léon, Louis (1864-1950), GDI, cdt de CA (Cavalerie), grand officier de la 

Légion d’honneur. 

 

Dix généraux de division (GDI) 

- Breton, André (1863-….), GDI (Infanterie), grand officier de la Légion d’honneur. 

- Bulot, Joseph, Alcide (1861-1941), GDI (Infanterie), grand officier de la Légion d’honneur. 

- Dauvé, Pierre, Camille, Henri, Claire (1863-1929), GDI (Cavalerie). 

- Diébold, Marie, Joseph, Antoine (1859-….), GDI (Infanterie). 

- Dillemann, Marie, Philippe, Edouard (1862-….), GDI (Infanterie), grand officier de la 

Légion d’honneur. 

- Génin, Léon, Paul (1863-1956), GDI (Infanterie). 

- Goybet, Mariano, François, Jules (1861-1943), GDI (Infanterie), grand officier de la 

Légion d’honneur. 

- Gratier, Jules, Victor (1863-….), GDI (Infanterie), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- (érel, Antoine, Eugène, Florent, François (1859-….), GDI (Infanterie), 

commandeur de la Légion d’honneur, officier d’Académie. 

- Pichat, Camille François (1861-….), GDI (Infanterie). 

 
Uniforme porté à l’Ecole spéciale militaire de 1870 à 1894. 

Dessin de Charles Brun, dans Le centenaire de Saint-Cyr 1808-1908 

(Ed. Berger-Levrault, 1908), ouvrage réalisé par un groupe d’officiers. 

 

Un intendant général (Int G) (commissaire général de division, de nos jours)  

- Durosoy, Armand, Eugène (1863-1927), Int G (….. puis Intendance), commandeur 

de la Légion d’honneur, officier d’Académie, grand-croix du Ouissam Alaouite. 

 

Vingt et un généraux de brigade (GBR) 

- Albert, Marie, Louis, Marc (1863-1941), GBR (Infanterie). 

- Bulleux, Emmanuel, Bertrand, Alexis (1862-1933), GBR (Infanterie de marine), grand 

officier de la Légion d’honneur. 

- Challe, Georges, Emile, Paul (1864-1917), GBR (Infanterie). 

- Compagnon, Louis, Marie, Michel (1860-….), GBR (Infanterie). 

- De Bodin de Galembert, Joseph, Marie, Gustave (1862-1941), GBR (Infanterie). 

- De Colbert-Turgis, Albert, Charles, Henri (1861-1940), GBR (Etat-major puis Cavalerie). 

- Delavau, Charles, Henri, Gaston (1864-….), GBR (Infanterie). 

- De Masson d’Autume, Jean, Charles (1863-….), GBR (Cavalerie). 

- De Susbielle, Adolphe, Roger (1863-1939), GBR (Infanterie), commandeur de la Légion 

d’honneur, officier d’Académie. 

- Ferry, Edmond, Victor (1861-….), GBR (Infanterie). 

- Galbrüner, Joseph, Marie, Emile (1861-1931), GBR (Etat-major puis Cavalerie). 

- Gibon-Guilhem, Louis, Charles, Emile (1862-….), GBR (Infanterie). 

- Grillot, Honorat, Pierre, Joseph (1863-….), GBR (Infanterie). 

- Jullien, Henri, Pierre, Jules, Marie (1861-1918), GBR (Infanterie), chevalier de la Légion 

d’honneur, mort en service. 
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- Luce de Trémont, Octave, Jules (1862-….), GBR (Etat-major puis Cavalerie). 

- Maurel, Ernest, Eugène, Zacharie (1864-….), GBR (Infanterie), commandeur de la Légion 

d’honneur, officier d’Académie. 

- Morgon, Marie, Emile, Ernest (1862-….), GBR (Etat-major puis Cavalerie). 

- Péting de Vaulgrenant, Albert, Eugène, Marie, Maurice (1863-….), GBR (Etat-major puis 

Cavalerie). 

- Rey, Marius, Abel, Jean (1862-1918), GBR (Cavalerie), chevalier de la Légion d’honneur, 

mort pour la France. 

- Valantin, Jules Louis (1862-….), GBR (Infanterie), commandeur de la Légion d’honneur, 

officier d’Académie. 

 

Quatre intendants militaires (Int M) (commissaires généraux de brigade, de nos jours) 

- Boisseaud, Louis, Auguste (1862-….), Int M (Infanterie puis Intendance). 

- Delteil, Henry, Camille (1863-1917), Int M (Infanterie puis Intendance). 

- Hantz, Georges, Henry, Emilien (1862-….), Int M (Infanterie puis Intendance). 

- Loyer, Camille, Léon, Joseph (1862-….), Int M (Infanterie puis Intendance). 

 

2) La 67
e
 promotion donne aussi à la société civile française : 

- deux hommes politiques : Le général d’armée Louis Guillaumat (voir, plus loin, le 

paragraphe : Personnages marquants ou atypiques) ; le capitaine de réserve d’Infanterie Jean, 

Pierre Guyot de Villeneuve (1864-1909), rapidement démissionnaire, s’engage en politique 

et devient plus tard député nationaliste de Neuilly (1902-06) (voir, plus loin, le paragraphe : 

Pour la petite histoire) ; 

- un fonctionnaire des Finances : le lieutenant d’Infanterie Armand, Louis Coytier (1862-….) 

démissionne assez rapidement et devient percepteur ; 

- un fonctionnaire des Colonies : le capitaine d’Infanterie de marine Hector, Clair, Joseph, 

Henri Létang (1862-….) démissionne (1900) et devient plus tard administrateur des Colonies. 

 

 3) Les archives de la Saint-Cyrienne conservent l’Annuaire de la promotion des 

Pavillons $oirs 1909. 

 

 

Personnages marquants ou atypiques 

Le général d’armée Marie, Louis, Adolphe Guillaumat (1863-1940), grand-croix de 

la Légion d’honneur, médaillé militaire, officier de l’Instruction publique, choisit l’Infanterie 

de marine à sa sortie de l’Ecole puis passe dans l’Infanterie. Pendant la Grande Guerre, il 

commande successivement la 33
e
 division d’infanterie à la Marne, le 1

er
 corps d’armée puis la 

2
e
 armée (à Verdun). Désigné comme commandant en chef les Armées alliées en Orient de 

décembre 1917 à juin 1918, il est ensuite gouverneur militaire de Paris, avant de prendre à 

nouveau la tête d’une armée (la 5
e
) pour l’offensive finale de 1918. 

Après la guerre, maintenu sans limite d’âge, membre du Conseil supérieur de la 

Guerre, il commande l’armée française d’occupation en Allemagne, avant d’être, quelques 

semaines, ministre de la Guerre dans un des multiples gouvernements Briand. 

 

Le général de division, commandant d’armée Paul, Prosper Henrys (1862-....), grand-

croix de la Légion d’honneur, appartient à la Cavalerie. Pendant la Grande Guerre, il tient, 

entre autres commandements celui de l’Armée française d’Orient (1918). 

 

Le général de division, commandant de corps d’armée Louis, Marie, Gaston d’Armau 

de Pouydraguin (1862-….), grand-croix de la Légion d’honneur, issu de l’Infanterie, termine 
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une brillante carrière comme gouverneur militaire de Strasbourg et commandant le 21
e
 corps 

d’armée. La qualité de ses services lui vaut son élévation à la plus haute dignité du premier 

ordre national français. 

 

 Le général de division Pierre Emile Berdoulat (1861-….), grand-croix de la Légion 

d’honneur, officier d’Académie, est issu de l’Infanterie de marine. Commandant de division 

pendant la Grande Guerre, il termine une brillante carrière comme gouverneur militaire de 

Paris. 

 

Le général de division Mariano, Francisco, Julio Goybet (1861-1943), grand officier 

de la Légion d’honneur, compagnon de l’ordre britannique du Bain (Grande-Bretagne) et 

titulaire de multiples décorations européennes et américaine, est issu de l’Infanterie. Il est 

blessé à deux reprises au cours de la Grande Guerre qu’il commence comme chef de corps du 

glorieux 152
e
 régiment d’infanterie, poursuit comme commandant de brigade et de division et 

qu’il achève à la tête de la 157
e
 division d’infanterie, la division « main rouge Red Hand », 

regroupant le 333
e
 régiment d’infanterie français et les 371

e
 et 372

e
 régiments américains 

noirs, Après la guerre, il est encore un des acteurs principaux de la pacification du Liban. 

Fils d’un officier espagnol et neveu d’un officier piémontais ayant opté pour la France 

quand la Savoie lui est rattachée, le général Goybet, sa famille et sa descendance représentent 

un rare cas de lignée militaire européenne. 

 

Le général de brigade Georges, Emile, Paul Challe (1864-1917), chevalier de la 

Légion d’honneur, vient de l’Infanterie. Commandant la 4
e
 division d’infanterie, il meurt pour 

la France, tué à l’ennemi, à Clermont-sur-Argonne (Marne), pendant la Grande Guerre. Le 

général Challe appartient à une lignée militaire remarquable sur laquelle le lecteur intéressé 

pourra obtenir des informations en se reportant à l’Historique de la 38
e
-39

e
 promotion (1854-

56), promotion de Crimée-Sébastopol. 

 

Le général de brigade Henri, Pierre, Jules, Marie Jullien (1861-1918), est issu de 

l’Infanterie. Ancien commandant en second de l’Ecole spéciale militaire de Saint-Cyr, il 

meurt pour la France, de maladie aggravée par le service, à la fin de la Grande Guerre alors 

qu’il était en poste à l’état-major de la 1
re
 armée. 

 

Le général de brigade Marius, Abel, Jean Rey (1862-1918), vient de la Cavalerie. 

Commandant la 5
e
 brigade de dragons pendant la Grande Guerre, chevalier de la Légion 

d’honneur, il meurt pour la France, des suites de maladie contractée en service. 

 

 Le colonel d’Infanterie coloniale Marie, Dominique, Augustin, Gustave Grimaud 

(1862-1914), commandant le 6
e
 régiment d’infanterie coloniale, chevalier de la Légion 

d’honneur, meurt pour la France, tué à l’ennemi, pendant la Grande Guerre. 

 

 Le colonel d’Infanterie, breveté d’Etat-major Marie, Joseph, Claude, Henri, René 

Courtot de Cissey (1862-1914), commandant le 69
e
 régiment d’infanterie, chevalier de la 

Légion d’honneur, meurt pour la France des suites de ses blessures, pendant la Grande 

Guerre. 

 

 Le colonel d’Infanterie, breveté d’Etat-major André, Joseph Emery (1862-1915), 

commandant le 80
e
 régiment d’infanterie, chevalier de la Légion d’honneurs, meurt pour la 

France des suites de ses blessures, pendant la Grande Guerre. 
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 Le colonel d’Infanterie Marcel, Jules, Jean-Baptiste Huguet d’Etaules (1862-1915), 

commandant le 9
e
 régiment de tirailleurs, officier de la Légion d’honneur, meurt pour la 

France, tué à l’ennemi, pendant la Grande Guerre. 

 

 Le colonel d’Infanterie Marc, François, Xavier Florentin (1862-1916), commandant 

le 168
e
 régiment d’infanterie, chevalier de la Légion d’honneur, meurt pour la France, tué à 

l’ennemi, pendant la Grande Guerre. 

 

 Le colonel d’Infanterie coloniale Constant Millot (1863-1916), commandant le 6
e
 

régiment d’infanterie coloniale, chevalier de la Légion d’honneur, officier d’Académie, meurt 

pour la France, tué à l’ennemi, pendant la Grande Guerre. 

 

 Le colonel de Cavalerie, breveté d’Etat-major Charles, Alfred, Vincent Caffaro 

(1863-1919), chevalier de la Légion d’honneur, meurt pour la France des suites de blessures 

reçues pendant la Grande Guerre. 

 

 Le colonel d’Infanterie coloniale Jean, Marie, Frédéric, Eugène Rondé (1865-1919), 

commandant le 5
e
 régiment d’infanterie coloniale, chevalier de la Légion d’honneur, meurt 

pour la France des suites de maladie contractée pendant la Grande Guerre. 

 

 

Pour la petite histoire 

Le capitaine de réserve d’Infanterie Jean, Pierre Guyot de Villeneuve (1864-1909), 

député nationaliste de Neuilly (1902-06), lors d’une session de la Chambre des députés en 

1904, interpelle le gouvernement au sujet de l’établissement de fiches sur les officiers, leurs 

opinions politiques et leurs convictions religieuses. Il se trouve ainsi à l’origine de la fameuse 

« Affaire des fiches » qui provoque la démission du général Louis André - ministre de la 

Guerre promoteur de cette pratique discutable - et peu après, la chute du cabinet Combes. 

 

__________ 

 


